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FRAPPPTURE

ment , car parexemple ce ſont des lieux , qui auront ſervi ou de Sale , oude Ce -

lier , ou d ' Eſcurie , &g . & à b' occaſion de la curioſité , qui aura pris pour des

Oraugers , on ſe ſera reſolu de les faire ſervir pour un tenps d' Orangerie ; en tel

cas , dis - je , le plus ſür eſt de faire bͤtir , ſoit en dedans , ſoit en dehors , ( ſelon que
les lieux le petmettront ) quelque contre - murd ' un bon pied d ' epais , & cela de la

hauteur , & longueur de toutes Ies murailles ſuſpectes ; ce contte - mur doit etre de

maflonnerie bien faite , ou mëme dans un beſoin on le peut faire de fumier grand &

ſec , &bien batu lun ſur lautre ; en ſorte que pour le tenir toũjours en etat , & em -

pæcher qu' il ne tombe , on ait ſoin de planter en terre environ de quatre en quatte

pieds de groſſes perches , ou des chevrons , tout joignant oe contre-· mur de fumier

lec .
Ces fumiets en dedans ne ſont pas ſans doute agreables , ny à la vuè , ny à lodo -

rat & meme ils menacent de ſervir de retraite aux Rats , & aux Souris , qui ſont

capables de ronger lcον ο, ou les racines de nos Arbres ; mais outre quꝰon a beau -

coup de moyens , & de faciliteꝝ de detruire une bonne partie de ces animaux ; ils ne

ſont pas à beaucoup pres ſi funeſtes , & ſi pernicieux aux Arbres ſerre : ⁊que les gelées ,
contte leſauelles tels contre - murs de fumiers ſont employez , en attendant qu ' on
faſſe une bonne ſerre ; & cecy doit pareillement ſervir de rẽponſe à Tobjection faite

en faveur de la veuè & de l ' odorat ; je ſouhaite extrẽmement , qu ' on n ' en vienne

point à une telle extremité , & qu ' on ait toſijours commencè à bàtir exprẽs une

bonne ſerre .

Que ſi outre toutes ces precautions on sapergoit de quelque glace dans la ſerre ,
& cela par le moyen de quelque linge mouillé , ou de petits vaſes pleins d ' un peu

d' eau , leſquels pendant IHyver il eit neceſſaire de mettre dans cette ſerre en diffe -

rens endroits , & ſur tout auprès des portes & des fenẽtres , & ſur le hord des Caiſſes ,

afin d ' obſerver , ſi le froid , contre lequel on doit icy ẽtre toũjours en garde , & en

inquietude , aura étẽ capable d' y penetrer ; en ce cas : làun remede infaillible pour
avoir unè chaleur douce , uniforme , & qui dure autant qu ' on le peut ſouhaiter ,

Cᷣeſt d' y alumer des flambeaux , ou des lampes, de la durèe deſquels on ſoit aſſuré ,

& les mettre ainſi alumes , ſoit dans l ' entre - deux des chaſſis opoſen aux fenẽtres , ſi

cꝰeſt par là que le froid a penetrẽ , ſoit aupres des portes , ſoit dans toute letenduẽ

dela ſerre , prenant ſi bien ſes meſures , que la flamme ne touche point aux Ar -

bres , & qu' il n' arrive point de ceſſation dune telle chaleur , eomme on le peut ai -

ſement faire ; lexperience d ' une bougie alumẽe dans un Carroſſe bien ferrnẽ , ou de

pluſieurs dans une chambre pareillement biein oloſe , ſervira pour confirmer cet ex -

pedient , comme elles m' ont ſervi pour me le faire imaginer .
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De ce qui eſi àx flaire à là iẽtè des Orangers , tant pour retablin ceus qui ont
6 7 5

ell. long - temps neglige „ bou mal conduits , ou méme Cdted , ſott pan le

01t pan lhumiditè , ſoit par da 91 ſquè poun parvenin à ahοu des

I beau & agreables dans leur fi
5 ö 3

qui ſotent toljours bien ſains , & bien vnigourcuæ .

PR
laitisfaire à limportance , & à Petenduꝭ᷑ de ce Chapitre , j ' eſtime qu il faut

iey dabord propoſer L' idee que je me ſuis faite de la beautẽ d ' un Oranger ſoit
grand , oit petit , ſoit mediocre ; car il en oſt de beaux des uns , & des
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auſſi·bien que parmy les animaux de chaque eſpece ilen eſt de heaux de tout age , &
de toute taille ; mais ce quĩ eſt vray ; C eſt que rien neſt plus rare que de trouvei des
Orangers qui ſoient en mëme temps fort grands , & parfaits , au lieu quꝭil en eſt aſ -
ſeꝝ de mediocres quidont beauu ] & aconplis ; ilſtaut pareillement dite que verita -
blement il eſtde beaut Orangersen buiſſon ( On appele Orangers en Buiſſon ceux⸗
dontles btanches commencent dẽs le bas ) mais què ceux , qui ont une tise belleh
bien droite , & haute environ depuis deux pieds & demy juſqu ' à trois , ou quatre
ou tout au plus juſquà cinꝗ ont beaucoup plus d' agrẽment , & pour ainſi dire ont
plus de noblefle , & de majeſtẽ que les Buiſſons ; je ne ſuis pas ttop pour les tiges
qui paſſent cette hauteur , quoy que d' ailleurs elles ayent leur beauté , & qu ' elles
ayent emetfet quelque choſe de Royal q elles ſeroient , ce me ſemble , admirables
pour des Arbres en pleine terreg mais pour des Arbres en caiſſe elles entralnem
de trop grandes ſujetions , & de trop grands embatas , tant pour le tranſport , & le
remuement , que particulieremempour la hauteur des portes , & des ſerres : unc
ſerre de quinze à ſeite pieds eſtd ' une belle grandeur ; & peut aſſen bien Sacααο] αoο

er à la portẽe de toutes ſortes dᷣhonnẽtes curieux , mais dẽs qu' il en faut qui ayent
des vingt , vingt⸗deux , &vingt - quatre pieds de haut , comme il en
Arbres , quiayant deshuith , neuf ; oudix pieds de tige , ou mẽme davan

4 S 1 5
5

vent avoir des tẽtes à proportion , & des caiſſes de quatre à einq pieds de haut ; je
vous avouẽ que cette hauteur me fait peur , y ayant ; ee me ſemble , peu de geuis
qui puiſſent parvenit᷑ à faire de tels bãtimens ; à peine meme voit - on des portes de
Villes qui ayent une telle &levation ; cependant nous devons grandemeut lo
Phabilete deceluy , qui de nos jours a oſẽ ẽlever de tels Arbres , & nous d
meè eſperer que , comme ils paroiſſent digues de la curioſité du plus grand Monar -

que du monde , nous les verrons bientõt faire un ornement extraordinaire dans ſes

Jardins . 11755
Or donc pour pouvoir dire que la tète dꝰun Oranger , quel qu' il ſoit , ꝑoſſede tou -

te la heautẽ qui lu convient , j ' õ demande fix conditions principales .
La pretniere que cette totce ſoitdune figure ronde , mais de maniere què cette ron :

deur ſoit large ; ẽtenduẽ , preſque plate , & aprochant de la figure d un Champignon
nouveau nẽ , oudune calote , & que cependant ce ne ſoit point une rondeur affectẽc
comme celle qu ' on donne à des Mirtes , des Ifs , des Filarias , des Chevres - feuilles ,
des pieds de houys , &c . Ou bon ne voit rien que de forcë , & de contraint ; mais je
yeux què ce ſoit diune rondeur naturelle , & qui , pour ainſi dire , ait un air libre ,
& ſaus art , eomme nous en voyons d' ordinaire aux Marronniers d' Inde , aux Til -
leulx , aux Chäteigniers , &c .

La ſeconde condition eſt que cette téte ſoit pleine , lans avoir cependant au -
cune confuſion par dedans , Ceſt à dire que dans le milieu elle ne doit pas étre

vuide , comme nous affectons que nos Arbres fruitiers le ſoient , mais elle doit
Etre garnie d ' une quantitè raiſonnable de branches toutes helles , toutes bien nour -
ries , toutes preſque égales en groſſeur , & entin toutes faciles àvOir ; & mème à
conter tout d ' un coup , ſi on lè veut ; C' eſt icy une des principales conditions de la

eauté des Orangets ; mais en mẽme temps elſe eſt une des plus rares , cat beaucoup
de gens ne content pas cette confuſion pour un auſſi grand defaut , qu' il nie le pa -

roOit .
La troiſieme condition eſt que les branches , qui compoſent la tète de l ' Arbre ,

ſoient ſi bien nourries , & ſi vigoureuſes , que leurs extremitẽs au lieu de paucher
du còtẽ de la terre , comme on envoit une infinitẽ qui le font , ſe ſoltienuent , &
ſe redreſſent du coõtẽ de Pair , & que ces branches ainſi redreſſẽes ſOient chargees de

belles feuilles bien vertes , & bien grandes , & quenfin la dernictèe lohsuehr , qui
eſt arrivEe à chacunc de ces branches , n ' excede pas dordinaire un demy les
railons de cette troiſieme condition ſont premierement que , ſi les branches ſont

Tomè Il . Mm
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panchantes , C' eſt en elles une marque de foibleſſe ſi grande , que jamais elles ne

feauroient ſe redreſſer , & comme les nouveaux jets ne viennent qu' aux extremi -

tẽs de vieux , deſquels ils ſuivent naturellement la ſituation , il arrive que tout ce

que des jets ainſi foibles & panchẽs viennent à pouſſer , ſe ttouve encote plus foĩ⸗
ble , & plus renverſe , K par conſequent fait enfin un fort vilain effet ; les raiſous

dè cettè troiſiẽmè condition ſont en ſecond lieu , 5
ſi les feuilles ſont petites &

jaunes elles marquent beaucoup dinfirmitè dans le pied , attendu
975 le naturel

de cet Arbre eſt de les avoir grandes , larges , vertes , épaiſſes , &c . elles mar -

quent par conſequent ; que bientòt elles viendront ààtomber , &à laiſſer cet
O ran -

ger fans Pornement qui le doit tolijours acompagner ; enfin les raiſons de la troiſiẽ -

me condition que
3

V4 ropoſee , ſont que , ſi la derniere eenme, eſt exceſſive ,
C' eſt à dire d ' un pied, O davantage, comme les feuilles ne ſont tout au plus què
ttois , Ou quatte ans atachëes à labranche qui les a produites, ( & encore pour cela

—ilque tel Arbre ſoit tres⸗ vigoureux ) car à la płũpart de ć « que nous voyons ,
elles n' y reſtent guẽres qu ' unan , ou deux ; comme , dis - je , les feuilles ne viv ent

que trois , ou quatreans , il arrive qu enfn ces feuilles venant à tomber à leur tour

ilf Paroirh
de longues branches dépouillées , qu il ne faudroit point voir , & ainſi il ſe

fait quelque chole de dégari 1y qui deplait entierement à la vulé Ceſt pourquoy ſi

quelque jet au Printemps prend le train dexceder la longueur dudemy pied , il faut

auffi - tõt le pincerf pOl¹ jetit à cette meſure .
La quatrième condition demande principalement que l ' Arbre faſſe , ou ſoit en

Etat de faire tous les ans beaueoupide beaux jets au Printemps , autrement s' il nꝰen

fait poiut , ou qu il n ' en falle que de fort petits , & de fort menus , il a du defaut dans

le pied , ꝑ& ainfi dans Lannẽc d- aprés il court riſque de ſe déẽpouiller , ce qu' il faut

eviter par tous les ſoins imaginables ; or les jets ne
6555

beaux que quand ils ſont un

peu longs , & un peu gros & que par conſ comme nous venons de leidire ,
ls fe folltiennent denαmes lans pancher leurmentreimiüts Etant infaillible que

pour lors ils ont ees feuilles grandes , & bien vertes que nous ſouhaitons , & avec

cela on &vite ſeurement l ' inconveniert du dépouiller , puiſque les feuilles qui ont

rois ans paſſes , venant à tomber felon ſe cours de la nature , on a todjours celles des
deux detnietes années avec cellesde bannée courante , pour ſoũtenir bornement ,
& la dẽcotation de ! Arbre .

La cinquièẽme condition veut qu il faſſe tous les ans non

de fleurs , mais une quantité raiſonnable de celles qui ſont belles , Ceſt à dire qui

ſont gtanddes, longues, lärges , & quie enluite de nnent 40
liſamment de

beaux fruits ; ſur quoy Je dois dite les Orangers font au Printemps de deux ſor -

4
pas une quantitẽ infinie

tes de fleurs , les unes viennent ſur1elbois de ᷣannẽe precedente , & n
35 lor tè què' il en tombeö

W. viennent par ee
ce ſont les premieres

3 troß X& qui apa
eu de durée , la ſ

& rondecelles - là

8 il etoit pof Ii-
§ conditions ,

s n' éta ant qu ' u-
beaùtés de toute

& par coi nſequent prẽferabl

370
fleurs d' Orangers vien nent à lextremitẽ desjets de luannee , & commu -

16ment celles - là ont toutes les belles , & honnes qualités requiſes ; elles ne viennent

Pas
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pas en confuſion , elles font grandes, longues, & bien nourties , & ne commencent
que dans la in de Jdin, ou dans! lesp rel miers jours de Juillet ; iheſtà oubaiter d ' en
avoir ſaffiſament de celles - cy .

Enin la ſixieme condition de la beautẽ d ' un Oranger demanc

toutes ſortes d ordures , de pouſſiere , & particulierement de Pur
Inis 3

Plus aiſẽ , que d ' en venir à

Apres avoir propoſẽ l ' idee
principalement ſupoſẽ , quꝰ on n' a pas manduée
— EtOiit neceſlaire— le mettre en e

Etat 5biet

ES 0S8 & d

ngde à P' egard du pie d, tout ce

pouſſer car de - lla dẽpend le
parvenir à cette idée ,ſ

gard des
A

Arbres , 01 n' Oont1Pegetecke comme encẽleu
0.

& ſont nouvelle -

t encaiſſen , ſoit à Cẽgard des autres , qui n ' ont receu ne conduite , ou pour
ainſi dire aucune ecucation .

Fremierement pour ce qui eſt de la rondeur , & de la plenitude de! à tẽte je ſupo -
ſe , qu ' apres Lavoir bien imaginèe , ou au möinz aprouvee , on s ' apercevta aiſẽ -
ment des dẽfauts qui iuy ſont contr -aircs, bien qu ' on ne ſerap às Content de voir un

Orangervuide dans le milieu , nyun qui Oit plat par quelqu ' un des 8 ou trop
alongẽ par quelqulautre , ny * — monte en piramide comme un Ciprés , ou de
qui les branches Pour tre

tro⸗p folbles eee là terre , cor mme ſont d' ordinai⸗
re celles de ces Ceritiers quꝰon tardif : le pourra pas mẽme ſouffrir aucune

branche , qui excedant les autres dẽſigure la re Akor comm
hour remedier au

* mmme
ce n pas un Gefüut qui ſoit ordinaire

in, Kconſos, auſſi bien que
plup quꝰ il n' eſt vuide que parcè que

quelque fauxhabile — — aura Alecte le faire , ou patce que malheureuſe -

ment, ; &inopinẽment quelque branche du milieu aura Eté rompuẽ : Pun , &
Pautre cas il Meſt queſtion que de conſerver d' autres branches , que la, naturẽ ne

manquera pas dy pouſſer , ñ EArbre eſt bien vigoureux , ou Lil y paroit pas aſſes
de diſpoſition pour cela , attendu que IArbre eſt devenu malade , & languiſſant ,
il ne faut que ſe teſoudte de bonne heure à ravaler une , ou deul des plüs grollcs
dranches voiſines de ce milieu , & ètre aſſeure quetant ainſi ravalẽes elles en poulſe⸗
ront d' autres , qui. Cortigeront en peu de temps le defaut dont eſt

—.
—. —

8 5 d ' un - nger imparlait daus ſa rondeur , qui par exemmple ſe trouve plat
All des cötés ce défaut peut venir de deu cauſes ; C' eſt à 5 2vOir Ou de

ent qui aura rompu quelque branche , laquelle naturellement 8
ndeur , &en cc cas il faut neceſſairement ravaler la Palttecbnietver

e
be lle tẽte dOra nger , & avoir

110
IEER

3

0.
endroit , ou un Jardinier ſage , & habile juge que la rondeur fe peut le mieux

Ou il vient de ce que le Jardiniet negligent , ou malhabilè aura laiſſẽ pouſſer enli -
berté une , on deux groſſes branches , dans jcchwelles toute la vigueur de PAtbre pa⸗
roiſloit prendre ſon cours , pendant quela partie la plus foibl e demeuroit , pour ain -
ſi dire , abandonnẽe , au licu

qu
il devoit pincer à une hauteur Tallbhltrable telles groſ-

ſes branches dans le temps qu ' elles pouſſoient oOouau moins les tailler courtes Pan -
nẽe d- au Frintemps.

Lelles branches étant pinoẽecs, ou taillees à propos n auroient pas manquẽè de

pouſſer tout au tour de leur extrẽmitẽ
—

— autres branches , qui auroient fait
un Arbre rond ; ainfi pour corriger un tel dẽfautqui eſt grandààwon ſens , il en faut

neceſſairement venir à une operation qui Patott cruelle , Ceſt àdire à ravaler toutes

1 branches Kreduire
tout l ' Arbre à commencer une rondeut agreable

à P' endroit , que l ' on juge le plus à
propoS , ce qui communément peut aller aux

environs de bendroit foible d ' un te ! Arbre , ou bien il faut commencer la figu -
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1 ene de telles branches Echapees , Sil y a aparence que l ' effet en doi -

etre agreable , & cela étant on abandonnera tout ce qui étoit reſté bas , &70
figure d ' un Oranger paroĩt defectueuſe en ce qu ' un chtè ſe ſera trop alongé ,

iln ' yad autre rer nede que Ae8 cher entierement toutꝭ la partie qui , pouraiufi
dire , eſt ſoxtie de ſim rang, 10 longeant plus quil nefaloit

La mém cholee10
'il faluy qui haroit !pointu , 0eſt à dire qu' il faut re-6 50 li empèche que la tẽte n' ait cette rondeur un

zire

ches ont leurs extrémiteʒ , qui panchent en bas ,
elles font trop foibles ; car naturellement tou-

tdroites , ſi elles Etoient aſſeꝝ ggroſſes , &aſſez for -
uilles ;

K. ,Pfcnceeibis elle eſt cauſ tantõt par
ntöt parle grand nombre debranches qui ſont à nour -

45 Fie du pi0d quelle qu ' elle ſoit ,g rande ou petite , cette vi -
uſqu à un certain point ; c' eſt pourquoy il faut que

premierement 3 dir donner une bonne terre ,
ample lieu

ayant fait ſon devoiide
COnno arge , queè ſon rbre peucu
de branches qu W 85 0 nourrir de belles , &

0 certainem
P050 er .

bion l . büten

Voyant donc un Arbre avec ce dẽfaut de branches trop panchées , leque Ije ſupo -
ſe ne pas venir de la nourriture , ſeſtime quꝰil fautc ommencer par luy õter une gran -
de partie de telles branches , c' eſt à dire toutes les foibles , & ſur tout celles qui ne
contribuent pas à rendre la figure agreable , pour ne conſerver que les fortes , qui ſe
trouvent bien placces .

Or tell 8 Operation ſe doit Partic ulierement faire dans le temps de la pouſſe des
Arbres ; & pour cet effet il eſt neceſſ⸗ üteceremerguerque d' ordinaite en

fait dC

rangers ( iln teltrc de mème àla plüpart des autre dres) unebranche 9 3 8
de quelque endroit quꝰelle naiſſe , ſoit du corps del Albie „ ſoit d' une autre
elle eſt accompagnẽc d ' une ſeconde , & nt

t
d une ctroilieme , ſur quoy ona

cette reflexion à faire , que ſi la ſcve, qui e gE en deux , ou trois canaux ,
ctoit toute reduite à un ſeul , C' eſtàAdire brai cette ſeule branche,
qui ſe trouveroit avec une bien plus 9grande Ebortion. en Kri it aſſeurẽment mieux
nourrie , & par conſequent & plus groſſe , &plus forte , &

plus capable de ſe ſollte -
0

115 85
porter ſon poids .

altre de —.
— 15ler en

petits jets , ſt 1ſeul ,
celuy qu ' on ju liſſe

Ala belle ement

8 eſt eve à
u ' on ne doitJit

uſemen t ſon 1pa
92 plei nement ,

eſt auſſi immanꝗ

Mps cette ſeve
Dt un autre Ouvert tout

t de nour -

ſt facile à exe -

trouvan

X n' avoir quꝰun ſeul jet bien
ul qui eſtvigo ureux, &

n davantage , q uebeau⸗
ites feuil 18585

branche ,à qui on afait venir la nourri -
ture
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ture de deux , ou trois , devient en

peude jours d ' une grande longueur , ſi bien qu ' elle
excede de beaucoup ſes v iſines , & par notrè ſimetrie ; ence cas -

a eſtimel faut neceſſairement pincer , pour ne luy laiſſer à la

longueur d un 25 ny pied , c' eſt la longueur que je voudrois pouvoir regler à la
le de tous les Orangers , pour faire que leur tẽte crũt au moins tous les ans diun

een diametre , mais non pas davaitage , C' eſt à dire un demy pied
oté dans toute la rondeur ; je ne veux pas W en ſoit de mé -

un bon demy pied me ſuffit , on doit & tent de cette au -

gmente tre : puiſqu ' elle promet une toiſe 8 en ſix ,
ou ſept ans ; 5 5quelque choſe de tres - Sonliderabie. quand on y peut Rätkeelire ,
&il faut croire que Oranger ne fait pas ſon devoir , Sil n ' y parvient pas ,&lataute
en doit ètre imputee au Jardinier .

Que ſi toutes les branches pincẽes en repouſſent bien - töt aprés d ' autres , &

qu 'ꝯ elles ſoient en aſſe⁊ grand nombre ; &toutes afſeꝝbie placẽcs, pour augmenter
Eẽgalement par tout la circonference de nëtre Oranger ; c' eſt une bonne fortune
dont il faut profiter , mais elle arrive rarement , & partant S' il n' y a que quelque
peu de brauches , qui ayant ẽté pincẽes repouſſent des jets nouveaux à lE ur extrẽmi -

té , ihm ' en faut conſerver aucun , à moins 00 ne contribuë à la beautẽ de la figu -
re , aiuſi iltaudra &ter toutesles autres cinles bourgeonnant ; &ſi le Jardinier mal-
habile , ou mal ſoigneux mapas fait l pincer , quej je viensde recom -
mander ; , & qui ſe fait en Eie dans le temps que tels ſets ẽtant fort tendres

ils ſe

callent plus aiſẽment que du verre , il en faudtra venir à la taille , & ſe ſervir du

coũteau , quand
i
ils ſeront devenus dur ſoit qu' on le faſſe à la inedel Elté, de -

vant quede ſerrer les Orangers , comme il el tres-· bon de lefa
.

ſoit qu ' on le
faſle au Printet mps , qua and on les met dehors ; car enfin il ne faut pas abſol

mant laiſſer aucune branche qui deborde , & gate la rondeur ; que nous devons
chercher .

La taille des Orangers a un avantage , que la taille de beauconp d' autres Arbres
n' a pas , & partticulierement a Legard des Péchers ; il arrive aſſez ſouve ent qu ' une
branche de ccux - Etant taillẽe neSrepouller ien , parce que la gomme la fait peri
mais en matiere d' Orangers quelque bran iche que ce ſoit , qu ' on ait coupẽe , ou

pincẽe à un Arbre vigourcux, ſoit foible , ſoit groſſe , e lle ne manque pas d ' en

repouſſer beaucouꝑ dautres , & cela ſelon qu' elle eſt pius, ou moins forte , & vi -

goureuſe .

18 P

6¹

Je dois dire à propos du
19853

en fait dOrangers , qu' il ne faut jamais ſouffrit

de longues branches nouvelles , ſi cen eſt à ce ux⸗ ꝗdi ſont nouveaus plantez , &

qui n ' avoient ſimplement — la tige ſans aucunes vicilles branches ; ileſt ne -

ceſſaire , que ces ſortes d ' Arbres en faſſent promptement d' aſ lez grandes , &

d 5 dégagees pour former une téte , qui ſoit proportionnẽe à la grofleur,
& à la bauteur de leur tige : ; ils ne la feroient pas , mais au contraire ils en fe -

roient une petite , & pleine de confuſion , ſi ſuivant les regles cy -deſſus etablies

on pingoit court les jets vigoureux , qu⸗ ils font d' ordinaire les premieres an -
nées .

Le temps de la grande ppouſſe des Orangers eſt aux en irons du ſolſticedEſté ,

enc' eſt à 11755 aus 10i8 de Juin , & c' eſt pour lors qu' il faut ètre ſoigneux d' é -

bourgeonner ,
6 pincer auſſi bien que darroſer un

peu plus qu àTordinaire
c' eſt à

Aine
une bbis, Ou deux la ſemaine , pour aider à cette pre . miere & grande

—— &la faire duret plus long -temps : il ſe fait auſſi quelque fois un 8
Aidera -

ble redoublement de pouſſe vers 3fin de Juillet &au commencemen d ' Aonſt ;

ilfaut y avoir les mëmes gards qu ' à lapoulle du mois de jquin ; coredon-
blement ne vient que vers ſa ſin du mois d Aouſt , ou au commencement de

Septembre , il n ' en faut pas faire grand cas ; Völetzc cette ſaiſon - rertontdee
Mm 3 1a
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Anus
Si on Voit que que Ique b
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de 15* 6f i
ſeve ; tout ce FremcConſervera ,

J' oſöeememe dire, 4 qu il nelt pa18 Pe lible

I ' idée , que je m'

premie pouſſe
te grande
nent point d
ſoient paſſèes , ont verite
Arbres .

Les premiers ſont les plus
leurs Arbres ſont toutes pleines
de Punaiſes , & mème mont Aue

def

ſouvent , auſſi biei
ront laiſſè entrer une Faktie de la
ſont à oter , aulieu de la
roient été plus belles , plus
grandes feuilles .

L ' ebourgeonnement , & le

remplir , & ẽtendre la tẽte d'ui

perfections , dont les O
les jets en ſont b 9

vigoureux , & ſOütenus ; les feuilles enſont grandes , larges , & bien vertes& que l Arbre eſt capable de faire tous les ans au Printemps beaucoup d' autres
jets nouveaux ; ils font produire une quantité raiſonnable de belles fleurs, & de
beaux fruits enſuite ; & enfin ils empèchent , qu' il ne ꝰ engendreſur la tẽte une ſi
grande quantité de Punaiſes & de Fourmis , qu ' on en voit ſur les Oraugers trop
touffus , &

par conſequent procurent cette netteté , qui rejouit & qui char -
me .

Et partant , ſi ſupoſe todjours la bonne ſerre, un peu de ſoin , & d' induſtrie ,
nous fourniſſent le moyen infaillible detaire qu en tout temps les Orangers ſoient
beaux , & agreables dans leur figure , &

du⸗
ils [ oie

at par ticulierement tolijour
bien ſains , & bien vigoureux p tout le reſte ; ne S' enſuit -il pas de là qu' il n' eſt

pas di fficile de ſcavoir ce qui eſt à faire premierement pour retablir ceux , qui peut -
etre ne ſont defectueux que da cote de la figure , étar ardallleurs alleꝛ vigourcux 5
comme auſſi pour retablir ceux , qui veritablement ne manquent pas par la figure ,
mais par le Pep qui eſt le défaut de vigueur , & enfin pour retablit
ceux , qui ayant ces deux défauts en méme temps lont miſerables & prẽts à
perir .

Or en general le grand deſordre des Orangers leur peut arriver en quatremanieres differentes ; premierement du cöté de l ' encaiſſement , qui peut - ᷣtre
aura ẽté mal fait , & en de n nute terre , ou qui n ' aura pas té renouvellẽ au
beſoin ; en ſecond lieu il peut venir du cõté de la ſer re , pour y avoir été gätés
par feu , le froid , ou l ' h ;

en troiſiẽme lieu 211 peut venir de dehors
pour avoir été 1e, par les grands vents , ou par 43

eiut cet -

Wünt n' ẽbourgeon -

n ce que toutes les branches de

par conſequent d' ordures , &
urs ; les autres5 expoſent aſſeꝛz

ailler les leurs , attendue qu' ils au -
leurs Arbres dans des branches qui

˖ ſont à conſerver , &qui en au -
ortes , & garnies de

e
iſ grandes fle urs, & de plus

11

4dent inopiné ; enqu arrtebe Keu enün i peut vVenir pour avoir etè mal taillés ,1010
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long - temps maltraitea de trop grands , & trop frequens arroſemensſans neceſſité ,
ou de trop peu d ' arroſemens pendant les mois de May , Juin & de Juillet ; car voilà
ce me ſemole les principales manieres , dont les Orangers peuvent ètre reduits en
miſerable ẽtat

Ce qui fait peur à cetẽgard , & donne mème beaucoup de chagrin au Jardinier ,
eſt que pout retablir ces Orangers , il en faut neceſſairement venir à deterribles aba -

tis , tant du cõtẽ des racines , que du cõtẽ de la tète , abatis , que peu de gens ſont
capables de faire à propos , & que preſque tout le monde condamne à la premiere
inſpection , quelque bien - faits qu' ils ſoĩent ; mais veritablement on doit eperer ,

u' au moins les Curieux habiles les aprouveront , & que particulierement le ſuccez ,
uoy

qulun peu lent , & tardif , les juſtifiera .
Et premierement à commencer par ce qui eſt à faire a l ' gard des racines dun

Oranger , ou Citronnier infirme , ſi ces Arbres paroiſſent vieux encaiſſea , ſi bien

qu ' on a lieu de juger , que les racines touchent le fond de la caiſſe , & qu' ainſi ils

n ' y ont plus aſſez⁊ de nourriture , pour lors il faut ſe rẽſoudre de les dècaiſſer entiere -

ment , pour leur òter les deux tiers de leur mote , &d ' abord il faut examiner , ſi
la terre de cette mote paroſt fort legere , car ſi cela eſt il la faut arroſer extrẽme -
ment trois , ou quatre heures , devant que d 'ꝯ en venir au dẽcaiſſement , afin que la
terre Etant bien mouillée les racines y tiennent un peu davantage , & quainſi on
puiſſe plus facilement etre le Maitre de nꝰen õter que ce quon trouvera à propos ;
ce qui n' eſt point , quand les terres ſont legeres & ſeches , parce que , pour peu
qu ' on y touche , il en tombe beaucoupꝑ plus qu ' on ne voudroit ; mais ſi la terre pa -
roſt afleʒ materielle , ou pourra en décaiſſant , ſe paſſer des arroſemens , dont
nous venons de parler ; que ſi ces Arbres ne ſont encaiſſez que d ' un an , ou deux ,
& quẽils ſoient cependant encaiſſeꝝ trop bas, pour lors il faut encore examiner , ſi les

teres ſont trop fortes ,ou trop legeres ,ſi elles font troꝑ legeres il faut commencer par
une eſpece de demy rencaiſſement ; cꝰeſt à dire qu' il faut leur mettre le plus qu ' on

pourra de terres mieux conditionnéẽes , & mieux preparées , que les preceden -

tes „ & cependant prendre garde de ne point Ebranler l ' Arbre , & de ne point
decouvrir les racines , car cela ſans doute leur ſeroit préjudiciable; mais ſi les

terres ſont trop materielles , ou ſi méme elles ne le ſont pas trop , je ſuis d' avis

qu ' on faſſe un entier décaiſſement , pour retrancher une partie de la mote , la

mettre enſuite tremper , & puis la rencaiſſer de la maniere cyrdeſſus expliquèe ;
car en veritè tout ce quꝰon pourroit faire à la tète ne ſerviroit guere de rien , ſi

on ne commencoit par le pied , qui eſt ici le fondement de tout , & le ſeul ou -

vrier capable de fournir au retabliſſement , à Tentretien , & la conſervation de la

tete .
Aprẽs avoir fait au pied ce qu' il y faloit faire , il faut en ſecond lieu venir à travail -

ler à la téte , & d ' abord faire ſon compte , que ce qui eſt de plus afflige , ce ſont

les extremitez des branchies , auſquelles depuis quelque temps la nourriture ne

peut preſquè plus parvenir ; ſi bien qu ' elles ſont alterées des ſechereſſes, ſoit par -
ce que la ſeve eſt beaueoup diminułe dans le pied , ſoit parce que la tète eſt trop

chargée , eu égardà la vigneur du pied ; cecy etant à peu pres ſemblable aux eaux
des fontaines jalliſſantes , qui ne ſcauroient plus monter à la hauteur ordinaire
ſoit parce quèe les ſources ſont affoiblies , ſoit parce qu ' elles ſont trop partagècs
II faut donc rogner , & ravaler ces extremiteꝝ de branches , & les rogner mẽ

me notabement , paree que la prudence veut , quꝰaprẽs avoir traſtẽ le pied comme
un iufitme , on ne luy laille plus de charge qu' à proportion de ce qu' il eſt capable
de flire : or ſupoſant , qu ' il eſt conſtament infirme , comme nous venons de le

Voir dans les racines , on a été obligé de luy en retrancher unè grande partic ,
c' eſt à dire que le nombre des Agens , qui travailloient bien pour faire viure

tout le corps de cet Arbre , ẽtant de beaucoup diminueꝛ par les grands retranche -
mens
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bien plactes ; en effet il n' y a que celles . là , qui ſoient capables d ' en faite d' autres

groſſes , autant que nous en avons beſoin , & par conſequent de faire de grandes
feuilles , & de grandes fleurs , telles que nous devons les ſouhaiter .

Il eſt encore à propos , que je faſle remarquer ici pour la conſolation de nos cu -

rienx , que les premiers jets , qui ſe font aubout des vieilles branches de ces Oran -

gers , du ' on a rencaiſſeʒ malades , que ces premiers jets , dis : je , bien loin de paroi -
tre ſains , & vigoureux , il paroiſſent euxmemes malades & moribonds , mais ce -
la ne doit nullement inquieter ; ils ſont d ' ordinaire comme la premiere eau , qui
ſort des tuyauæ d ' une fontaine nouvellement faite ; cette premiere eau eſt ſale &

bhourbeuſe , comme ſe ſentant des ordures du lieu ſale ou elle a paſſè ; le tuyau n' eſt

pas net d abord , c eꝯſt elle - mẽme qui le netteie , & qui eſt pouſſee par les vents , que
les belles eaux nouvelles de la ſource chaſſent devant eux , & enſuite onn ' en voit

plus que de belles ; aufſi les premiers jets de ! Oranger malade ſont jaunatres & lan -

goureux ; pace que tel Arbre n ' avoit dans ſes branches qu ' un reſte de ſeve , pour
ainſi dire , malade , comme étant provenuè des racines malades , & malades de

long : temps ; ainfi il ne faut pass attendre , que tel Arbre faſſe ſi - tot de nouveaux jets

vigoureux , & des feuilles grandes , & vertes ; il ne s ' en fera point , qu' il ne ſe ſoi

premierement fait de bonnes racines nouvelles par le moyen du retranchement des

vieilles , par le moyende la bonne terre nouvelle , qu ' on luy a donnẽe en rencaiſſant ,

& par le moyen de la bonne culture ; il faut obſerver , que ce qui viendra de bons

jeis nouveaux meme , ſe fera d' ordinaire au pied , & au deſſous de ces premiets ,

qui ſont venus jaunes & malades , &qui par le ſeul effort de la rarefaction du Prin -

temps oũt ẽtẽ produits indẽpendamment des racines nouvelles faites ; mais ces der -

niers jets , qui pouſſent plus bas en aprochant dugros de lArbre , ſe font par lope -
ration des racines nouvelies , leſquelles agiſſant dans la bonne terre neuve , qu ' on leur

a donnẽe , ſe preparent uue bonne ſeVe , & conſequemment font de beaux

jets , &c .
Or tels Arbres ncavellement rencaiſſe⁊ ſont quelquefois longues annẽes ſans pou -

voir bien faire , & on pourroit dire , qu' ils reſſemblent aſſeꝝ à quelques animaux , qui
ayant vẽcu long· temps d ' une fort mauvaiſe nourriture , ont enſuite beaucoup de pei -

ne à ſe rẽtablit , quand ils en trouvent de fort bonne ; il ſemble que comme , à ces

animaux Peitomac , les muſcles , les boyaux , &c . ſe ſont retrecis par la faim , & par la

miſere : tout de meme à ces Orangers la peau qui couvre & la tige , & les racines & Ie

ſiege du principe de vie , ſe ſoit rendurcie , de maniere que la chaleur , qui doit reveil -

ler , & auimer ce principe de vie , par lequel tout doit tre mis enaction , & revcil -

ler en mẽmertemps les vieilles racines , pour commencer d' agir , ne puiſſe penetrer

juſqu ' à cux , ny rarefier Pancienne ſeve , & amolir la vieille Ecorce , pour donner

paſſage aux nouvelles racines , qui en doivent ſortir .

Mais quoy que tels Arbres nouveaux encaiſſez ſoient quelquefois un aſſe7 long -

temps ſans rien faire , comme ſi en effet ils etoĩent engourdis ; cependant il n ' en faut

rien deſeſperer , tandis qu ' on y remarquera quelque aparence de verd ; j ' en ay yeu

etre des trois & quatre ans ſans rien pouſſer , & faite enſuite des mer veilles .

Tous les Arbres font regulierement plütöt des jets nouveaux , que des racines

nouvelles , comme nous Favons expliquè dans le Traité des Plans ; mais ſouvent

les Orangers , auſſi bien que les Figuiers font plũtòt des racines , que des branches ,&
font auſſi plus grande quantitẽ de racines , que de branches ; on peut vray - emblable⸗
ment juger aux uns & aux autres, qu' ilsdeſt fait des racines nouvelles, quand on y voit
des jets nhouVν ] urñ ,& ſi quelques : uns meurent , aprẽs avoir ainſi commencè à pouſſer ,
Ceſt une marque que les nouvelles racines ont peri , cequi n' arrive que ratement .

I faut encore ici obſetver que , ſi ſur les vieilles branches de ces ſortes d Oran -

gers dont nous parlons , il en ſort de nouvelles en pluſieurs endroits , & que les plus

delles de ces nouvelles ſortent dans les parties plus voiſines du corps del ' Arbreʒen tel

Tome II . Nn cas
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cas il faut entierement raprocher ſur ces plusbelles K& abandonner les autres , afin
de ſuivre la vigueur , & la force par tout oũ elle ſe declarera. 5

Je ne penſe pas qu' il ſoit trop neceſſaired avertir , qu il faut couurir auec de la
cite prẽparèe les endroits coupès ſoit aux groſſes branches, ſoit à la tige ; Cꝰeſt à quoyon ne manque gueres , tout les Jardiniers en ſont d' ordinaire fort loigneux , plũt à
Dieu le fuſſent - ils autant du reſte de la culture : cettè cire preparẽe empèche que
Tardeur du Soleil n' altere rien à la playe , &elle ſe fait moyennant une tres -petite
quantité d' huile , qu ' on met fondre avec de la cire jaune neuve , enſorte que telle
cire demeure aprẽs cela un peu mole & facile à manier K&às ' étendre ; les Epi-
ciers en vendent d' ordinaire de toute aprètèe , & pour la faire valoir davantage , ils
la colorent à peu de frais ſoit de rouge , ſoit de verd , ſoit de bleu, , mais telles cou -
leurs y ſont abſolument inutiles .

‚Après avoir dit ce qui à mon ſens eſt à faire en rencaiſſant un Oranger malade , il
reſte à dire ce qui eſt à faite àaun Oranger qui ẽtant beau & vigoureux a ẽtẽ batu , &
gatẽ par le grèle , ou par les Vents , ou par quelque accident inopiné .

Ce n' eſt pas ici une operation terrible comme celles , que nous venons d' expli -
quer ; le plus grand mal eſt d' ordinaire ſur les feuilles , que la grèle aura hachẽes 3& dẽchiquetẽes ; les racines qui ſont le point principal de VLaffaire, n ' en auront pas
ſouffert , & ainſi il n' y aura pour cela aucunè obligation de rencaiſſer : je ſuis donc
d' avis , qu ' en tel cas on ſe contente ſimplementd' oter les feuilles , &Oil ya quel -
ques jets rompus , on les coupera au deſſous de Lendroit rompu : Que S5il ehHA
beaucoup de rompus d ' un cõtẽ , en ſorte quel Arbre en dũt paroĩtre dẽfigutè , en
tel cas il faut ſe reſoudre à en couper autant ſur lès cõtez2 qui nꝰont pas ẽtẽ gatẽs, quon
en aura coupè ſur les autres : I·Arbre ẽtant igoureux , comme je le ſuppoſe , on le
verra bien - tõt rẽtabli par tout : mais s' il eſt langoureux , cet acident doit faire avan -
cer le rencaiſſement ; en ſorte que , ſi la grèle a donnẽ dans la fin de May , ou dans
les premiers jours de Juin , comme cꝰeſt d ordinaire la ſaiſon la plus dangereuſe poùut
la grẽle , onle faſſe tout auſſi· tõt avec un notable retranchement debranches : Que ſi
elle n' a donnẽ que ſur la fin de Juillet , on ſe doit ſimplement contenter de leur re -
trancher ce qu' il y a de gate tant aux feuilles , qu ' aux branches .

OHAPILITIR E . XI .

De ce qui eſt à obſerden pour zranſporten les Or angers , & les bien placen au
ſortun de la ſerrs . Du temps Ju on les doit ſorren , & du temps qudon let doit

7 4⁴ſortir . De ce qui eſt à frire en les entran en les ſortant , & pendant lile
ſont dans la

27 ＋ 7 F1 7 5 54 ſenre . Et enſin de lernement , ou emeltt qu on peut faire7J
pendant lHyven dans les ſorres .

Utant que le titre de ce Chapitre parolt long , autant la matiere en eſt - elle cour -
te , & ſuccinte : ce n' eſt pas qu ' on ne la puiſſe embaraſſer de quelque petitedifficulté , qui eſt de ſcavoir de quoy je dois premierement parler , ou de ce qu' ilfaut faire en ſortant les Orangers , ou de ce qu' il faut faire en les entrant : car d' uncotè la ſortie ſupoſe qu ' on les a premierement entreꝝ mais auſſi lentree ſupoſe que ,comme onles avoit ſoit de ſucceſſion , ſoit de nouvelle acquiſition , ilsavoient de -

ja ẽté placez dehors , & enſuite ſerreꝛ : Ceſtà peu près la difficultè de lœuα , & dela poule , & comme à mon ſens ce n' eſt pas un point bien important , j ' en laiſſerayIa dẽciſion aux gens de loiſir , & qui cherchent à plaiſanter .
Je reviens donc à mon affaire, &apres avoir ſupoſẽ , que pour le tranſport 755caiſſes
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